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le corps de Jésus. " Je pressai la main de mon mari: " Allez,
dit-il." Le vieillard rejoignit un groupe de femmes voilées et ae
dirigea vers le Calvaire.

Joseph d'Arimathie venait de sortir lorsque le Prince des Prê-
tres demanda le gouverneur : "Donnez-nous des gardes, dit-il
avec arrogance, de peur que les disciples du crucitié ne viennent
enlever son corps en secret." Vous avez des garles, faites comme
il vous convient. - L'insensé, me dit-il, quand le grand-prêtre
fut sorti, que feront ses soldats contre la puissance de cet homme
extraordinaire ! Voyez, ajouta-t-il, Judas, le traître s'est pendu
et son cadavre abandonné, est pour tous un objet d'horreur !"

Le troisième jour, Jésus ressusita comme il l'avait prédit;
alors je crus en lui, sans oser at ouer ma croyance, ni espérer en
sa miséricorde.

Désormais, ma vie ne fut plus que tristesse; je fus montrée
du doigt, et mes amis Sénida et Salomée ne m'accueillirent plus
qu'en tremblant. Je dus vivre seule, et dans mes nuits d'insom-
nie je revoyais la douce figure du Nazaréen: ses yeux parais-
saient s'arrêter sur moi et me reprocher le sang versé. Lorsque
je passais dans le prétoire, les dalles me semblaient teintes de
sang; si je regardais le temple, il chancelait sur ses bases, et le
sommet du Calvaire m'apparaissait toujours surmonté de son
gibet sanglant.

Disgracié par Tibère et exilé dans les Gaules, mon mari est
mort, noyé dans un lac de ces montagnes; mon fils ne tarda
pas à le àuivre dans la tombe, et moi je n'ai pas pleuré; le nom
des Pontius est éteint pour jamais, jamais homme ne dira: " Je
suis le fils de celui qui crucifia Jésus de Nazareth;" et cepen-
dant ma honte vivra éternellement: chaque heure, les disciples
du Nazaréen répètent une parole qui est un anathème et une
malédiction pour moi : Il a souffert sos Ponce Pilate, passus
est sub Pontio Pilato.

(Sem. rel. e Montaubain).

M. l'abbé Expil chez les Boërs.

M. l'abbé Expil chez les B,.ërs. - Ce prêtre est Basque d'ori-
gine et appartient au diocèse de Bayonne. De retour en France
après un assez long séjour au Transvaal, en qualité d'aumônier
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